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Wünsehendorfep, K., Herbarium des Frater Cyprianus,
camaldulenser Mönches im Roten Kloster vom Jahre 1764.

(Jahrb. des ung. Karpathenver. XXXIV. Iglö 1907. Deutsche

Ausgabe, p. 88—96.)

Im Museum des ungarischen KarpathenVereins in Popräd wird
bewahrt ein in braunem Leder gebundener, 23 cm br., 35 cm hoher

und 9 cm dicker gut erhaltener Foliant, das Herbar des oben ge-
nannten Mönches. Die Vorderdecke und die erste Seite des Foliants

enthält Verse in lateinischer und deutscher Sprache und Verzierun-

gen. Der Foliant zerfällt in 2 Abteilungen: 1. in ein aus 97 Blättern

bestehendes Herbarium mit 272 gepressten Pflanzen ohne systema-
tische Anordnung mit ganzer Unterfläche aufgeklebt, von denen
manche noch mit bunten seidenen Bandstreifen befestigt sind. Etwa
40 gehören dem Florengebiete der Hohen Tatra an; Fundorte sind

nur bei einigen angegeben. Die Benennungen sind in lateinischer,

griechischer, deutscher und slavischer Sprache. Oft befinden sich

auf dem Herbar-Blatte interessante Bemerkungen. Die Benennungen
sind eigentümliche nicht Linne-ische, z.B. für Tragopogon pratensis

wird geschrieben Flos sancti Josephi. 2. in einen Teil, der von

der Arzneikunde handelt, indem er den Harn, den Puls, die ein-

zelnen Krankheitserscheinungen und die Behandlung derselben be-

schreibt und zum Schlüsse noch berichtet von welcher Krankheit

und durch welche Mittel einzelne geheilt wurden. — Anhangsweise
wird die kurze Geschichte des „roten Klosters" bei Iglö gegeben.

Matouschek (Wien).
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Bernard, Ch., Le bois centripete dans les ecailles et les
bractees des Coniferes. (Beih. z. bot. Cbl. 1. XXII. 3. p. 211—
244. 1907.)

Dans un precedent travail (Beih. z. b. Cbl. 1904) l'auteur avait
montre que le tissu areole ou reticule dispose generalement en deux
alles sur les cötes du faisceau dans le periderme des feuilles de
Coniferes, et appele jusqu'ici „tissu de transfusion" n'etait autre
chose que du bois centripete plus ou moins modifie. Ce centripete
est caracterise: par sa disposition generale (petites initiales situees
contre le faisceau), la structure des membranes cellulaires ä orne-
ments spirales, reticules ou areoles, les colorations des cellules vis-

a-vis de plusieurs reactifs qui indiquent nettement qu'il s'agit d'ele-

ments ligneux; en outre, ce tissu peut, dans certaines conditions,

prendre des dispositions en arc de cercle et meme mesarches
telles qu'en presente souvent le xyleme centripete des feuilles de

Cycadees.
Dans certains types, il est vrai, le centripete, pour des raisons

physiologiques, peut etre modifie ä un tel point qu'il en devient

presque meconnaissable; mais Bernard, apres avoir constate ce

fait, ajoutait qu'une etude plus approfondie, et notamment des re-

cherches dans divers organes ayant conserve, typique, ce caractere

ancestral, feraient sans doute rentrer tous les types, meme les plus
anormaux, dans le Schema general. II reprit donc ces etudes, et des
recherches faites dans les ecailles et les t>ractees de plusieurs Coni-
feres vinrent confirmer cette supposition: dans des organes floraux

de PirmSj Arancaria, Abi'es, etc., oü le centripete des feuilles est

tres anormal, il se trouvait toujours du xyleme de tous points com-

parable avec le bois centripete des Cycadees. Bernard.

Eseoyez, E., Blepharoplaste et centrosome dans le Mar-
chantia polymorpha. (La Cellule. XXIV. Fase. 2. p. 247—256. 1

pl. 1907.)

Certains auteurs considerent le blepharoplaste comme un Or-

gane sui generis, les autres comme un centrosome veritable. Le
travail de Ed. Escoyez montre que, seule, la derniere cinese du
tissu spermatogenetique du Marchantia polymorpha presente des

corpuscules qui, par leur forme et leur Situation, ressemblent ä des
centrosomes. Ils n'existent pas non plus dans les cineses du debut
chez Fegatella conica. Ces corpuscules du Marchantia polymorpha
ne sont pas de vrais centrosomes, mais des organes sui generis,
les porteurs de cils. Henri Micheels.

Ursprung, A., Beitrag zur Erklärung des excentrischen
Dickenwachstums an Krautpflanze'n. (Ber. d. deutsch, bot.

Ges. XXIV. p. 498. 1906.)

Die Erscheinungen des excentrischen Dickenwachstums, durch
welche z. B. zwangsweise gekrümmte Stengel ungleiche anatomische
Struktur ihrer konvexen und konkaven Seite bekommen, sucht Verf.
aus der veränderten Funktion der Gewebe zu erklären und als

zweckmässige Reactionen des Organismus zu deuten: Die konkaven
Seiten werden druckfest, die konvexen zugfest gemacht. Küster.
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Morgan, Th. H., Regeneration. Mit Genehmigung des Ver-
fassers aus dem Englischen übersetzt und in Gemein-
schaft mit ihm vollständig neu bearbeitet von M. Mosz-
kowski. (Deutsche Ausgabe, zugleich 2. Aufl. d. Originals. Leipzig,
W. Engelmann, 1907.)

Die von Moszkowski bearbeitete zweite Auflage des auch in

Deutschland bereits wohlbekannten Morgan'schen Werkes unter-

scheidet sich von der ersten englischen insbesondere durch ein neu

hinzugefügtes, der Regeneration im Pflanzenreich gewidmeter Ka-

pitel. Neben den älteren Beobachtungen von Goetael, Pringsheim,
Vöchting u. A. werden auch die neuen Untersuchungen von W.
Magnus, Simon, Tobler, Winkler u. s. w. zur Sprache gebracht.

Küster.

Bertrand, G. et W. Muttermilch. Sur la tyrosinase du son de
froment. (Bull. Sc. pharmacol. XIV. p. 437—441. 1907.)

Le son de froment contient une tyrosinase qui est beaucoup
plus resistante ä la chaleur que celle des Champignons. Comme la

laccase de l'arbre ä laque, il faut la chauffer quelques minutes vers

100° pour lui enlever completement sa propriete oxydante. Si on la

chauffe ä une temperature inferieure, par exemple vers 95°, eile ne

perd son activite que d'une fagon passagere; apres plusieurs jours
de conservation ä la temperature ordinaire, on assiste ä la revivis-

cence de la diastase; c'est donc une thermostabil-tyrosinase; celle

des Champignons est une thermolabil-tyrosinase.
Cette tyrosinase n'est pas la seule substance diastasique con-

tenue dans"^ le precipite extrait du son de froment. Elle est accom-

pagnee de plusieurs autres, parmi lesquelles la leptomine de Raci-

borsky. F. Jadin.

Devloo, R., Purification du Bios de Wildiers. (La Cellule.

XXIII. Fase. 2. p. 361-424. 1906.)

On sait que le bios est cette substance organique inconnue sans

laquelle le developpement du SaccJiaromyces cerevisiae ne peut s'ef-

fectuer. Dans un travail fait au Laboratoire de chimie biologique de

l'Institut Carnoy, l'auteur indique d'abord la marche generale des

longues et patientes recherches qu'il a entreprises, puis il detaille

ses experiences au sujet de l'action des dissolvants et des precipi-
tants. La recherche d'une autre source de bios que la levure l'amene

ensuite ä etudier la repartition de ce produit dans le regne vegetal
oü il est extremement repandu. Une serie d'experiences lui ont

prouve que le principe actif du bios de Wildiers est une base

azotee sans rapport avec la choline, mais se trouvant dans les pre-

parations de lecithine. Elle est probablement monoazotee. Ce serait

une amine, presentant encore un H libre du radical ammonique,
dont il montre les caracteres chimiques. C'est probablement la base

d'un Corps gras et phosphore qui ressemble ä la lecithine.

Henri Micheels.

Tarbourieeh, I. et I. Hardy. Sur une phvtosterine retiree de

VEchinophora spinosa L. (Bull. Sc. pharmacol. XIV. p. 387—392. 1907.)

La matiere grasse retiree du rhizome de cette Ombellifere con-

tient une substance particuliere qui se caracterise par son mode
d'obtention, ses reactions colorees et les derives qu'elle fournit.
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comme appartenant au groupe des phytosterines. Son point de fu-

sion, qui est de 148°, la differencie nettement des autres alcools

phytosteriques connus, et parait en faire une individualite chimique
nouvelle. Son ether propionique presente une anomalie qui pourrait
faire penser qu'elle est formee par un melange d'au moins deux

produits de meme nature. F. Jadin.

Bertrand, C. Eg., Les caracteristiques du genre Taxosper-
mum de Brongniart. (Bull. Soc. bot. Fr., UV. N«. 4. p. 213-224,
seance du 26 avril 1907.)

M. C. Eg. Bertrand a etudie les echantillons originaux du genre
Taxospermmn, etabli par Ad. Brongniart sur des graines ä sy-
m6trie bilaterale provenant des magmas siliceux du terrain houiller

de St. -Etienne, et il en precise, dans ce travail, les caractöres

essentiels, que Brongniart n'avait qu'insuffisamment definis. L'une
des caracteristiques principales est fournie par la disposition des
cordons vasculaires correspondant aux carenes situees dans le plan
de symetrie: les faisceaux carenaux, dans la ..vascularisation taxo-

spermienne", partent de la chalaze meme, au lieu de se detacher
au-dessous de celle-ci du faisceau venant du hile, comme dans la

„vascularisation cardiocarpienne"; de plus, ils prennent des l'origine
une direction ascendante, au lieu de se replier d'abord vers le bas,
comme dans la „vascularisation rhabdocarpienne"; ils traversent la

coque obliquement et se continuent jusqu'au micropyle en suivant
chacun une gouttifere carenale plus ou moins profonde. L'auteur
6tudie ensuite les canaux correspondant au passage de ces faisceaux

ä travers la coque et la position de leurs orifices, puis les gouttieres
carenales, la region sous chalazienne, le mode d'insertion du nu-

celle, la region hilaire, la forme et la structure de la coque, ainsi

que Celles du nucelle, d'une part, et du sarcotesta, de l'autre.

II est amene, par la concordance des caracteres ainsi reconnus,
ä rattacher au genre Taxospertnum un certain nombre de graines,
les unes etiquetees Digonospermum GrUleti par Renault, les autres

ddsignees par Brongniart comme Sarcotaxus oUvaefortnis et Sarco-

taxus angulosus^ ainsi que certains Sphaerospennum de Renault.
R. Zeiller.

Bertrand, L., Caracteristiques de la trace foliaire de VA)i-

kyropteris Bibractensis B. R. sp. (C. R. Ac. Sc. Paris, CXLIV. p.

1304-1306, 10 juin 1907.)

La trace foliaire de VAnkyropteris Bibractensis se compose d'une
lame ligneuse centrale sans trachees; c'est une apolaire mediane,
presentant une forte concavite tournee vers la face posterieure du

petiole; de chacune de ses extremites partent deux lames ligneuses

epaisses, les antennes, qui se recourbent en crochet pour former
chacune un renflement recepteur devant lequel est place un

pole tracheen: il y a ainsi quatre ^pöles fondamentaux, Les deux
renflements recepteurs d'un meme cöte sont relies par une mince
lame ligneuse, un filament, compose d'une serie de petits arcs

ligneux destines ä un grand nombre de sorties successives.

Les rachis secondaires, normaux au rachis primaire, ont une
structure plus simple, les deux antennes et les deux renflements

recepteurs anterieurs y faisant defaut; leur cordon liberoligneux se

constitue, par un mecanisme complique, aux depens de l'antenne

anterieure du rachis primaire, l'antenne posterieure ne collaborant
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pas ä la sortie. La piece sortante emet presque immediatemcnt deux
cordons hätifs, destines ä deux Aphlebias.

La masse liberoligneuse de VAuk. Bibmctensis est un quadruple
de divergeants ouverts, unis en chaine inverse par une apolaire
mediane ä concavite posterieure.

L'auteur Signale deux autres especes, Ank. msignis Williamson
sp., et Ank. Wülianisojii n. sp., ce dernier formant passage entre
les genres Ankyropteris et Stauropteris. R. Zeiller.

Bertpand, P., Principaux caracteres de la fronde du Stauro'

pteris Oldhamia Binnay. (C. R. Ac. Sc. Paris. CXLV. p. 147—149'
8 juillet 1907.)

La fronde du Stauropteris Oldhamia offre un mode de ramifi-
cation tres special, chaque rachis d'ordre n portant quatre files de
rachis d'ordre n -[- 1

,
emis par paires alternativement ä droite et ä

gauche, et dans chaque paire coalescents ä leur base et accompag-
nes de deux Aphlebias. La masse liberoligneuse est un quadruple,
forme de quatre massifs equivalents unis entre eux ou separes par
du tissu liberien, et ayant chacun un pole interne, mais voisin de
la Peripherie; chacun de ces massifs represente un divergeant
ferme; ils forment par leur union une chaine ä courbure inverse.

Chaque sortie prend naissance sur l'une des faces laterales du
quadruple; eile comprend deux demi-pieces sortantes, qui sont des

quadruples analogues ä la piece mere. Suivant le degre de reduc-
tion du quadruple, on a des rachis ä bois divise en quatre massifs,
ä bois plein quadrangulaire, ä bois triangulaire hexapolaire, ou

tripolaire.
Le bois se cofnpose d'elements tracheens peu nombreux et de

vaisseaux scalariformes. La masse liberoligneuse est entouree par
une gaine casparyenne, puis par du tissu sclerifie; ensuite vient un
tissu aerifere et un epiderme lisse.

L'auteur a observe ä Burntisland une autre espece du meme
genre, Staur. Burutislandica n. sp., qui se distingue principalement
par Tabsence de rachis ä bois divise en quatre massifs et par la len-

teur de la ramification.
Le genre Stauropteris presente des affinites marquees avec le

genre Ankyropteris et appartient comme lui ä la famille des Zygo-
pt(^ridäes. R. Zeiller.

Würtenberger, Th., Die Tertiärflora des Kantons Thurgau
mit Berücksichtigung der Tertiärpflanzen der Schweiz
nach O. Heer im allgemeinen, sov/ie der Lokalflorula von
Oeningen, Schrotzburg, Hohenkrähen und Staad (am Uber-
lingersee). Nach dem Tode des Verf. zusammengestellt
von O. Würtenberger. (Frauenfeld. Huber & Co., 1906. 44 pp,
4 Tafeln und Porträt.)

Der erste Teil wird gebildet von einer Arbeit über Vorkommen
und Verbreitung der Tertiärflora von Bernrain^ Tägerwilen,
Berlingen etc., verglichen mit den tertiären Pflanzen anderer
Lokalitäten und mit den noch jetzt lebenden Arten der betreffen-

den Pflanzen. Die Fundstelle Bernrain ist ausgezeichnet durch das
Vorkommen von Liquidanibar europaeum A. Br. , Ahornarten und
besonders durch die sonst in der Schweiz fehlende Castanea Jacki
Würt. Die grösste Artenzahl kann die Fundstätte Tägerwilen auf-
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weisen ,
hier ist die am meisten interessante Pflanze Potentilla Leinevi

Würt. Berlin gen hat weniger Arten, gekennzeichnet wird die

Stelle durch Pahnacites Martii Hr., Quercus criiciata A Br., Liqui-
dmnhar eiiropaeum A. Br., die seltene Sassa/ras Aesculapi Hr.; durch
die ebenfalls seltene Prunus Hanhardti Hr. und durch die grosse
Zahl Cinnamomum-Arien, insbesondere durch C. spectabile Heer.
Die Fundstelle Steckborn ist mit Persea speciosa Hr. und Acacia

oeningensis Hr., Herdern mit Fictis tiliaefolia A. Br. und Stettfurt,
wie Bernrain und Berlingen mit Liqiädaiubar europaeum A. Br.

hervorgetreten. Jede dieser Fundstellen hat in petrographischer, wie
in paläontologischer Beziehung ihre spezifische Eigentümlichkeit.

Der zweite Teil wird gebildet von Verzeichnissen der Tertiär-

pflanzen aus betreffenden grösseren und geologisch interessanteren
Fundstätten des Kantons Thurgau in der Sammlung von Th. Wür-
tenberger. Die Pflanzen sind nach O. Heer geordnet. Am Schluss
der Arbeit finden sich noch einige Bemerkungen über die Fund-
stätte Bernrain. Jongmans.

Car, L.. Das Mikroplankton der Seen des Karstes. (Annales
de Biologie lacustre. Tome I. fasc. I. 1906.)

Diese Arbeit enthält eine' Aufzählung der in 18 Seen des
Karstes gefundenen Arten, sie ist im Allgemeinen mehr von zoo-

logischer Interesse. Neben den Tieren werden nur wenige Peridi-

neen erwähnt. Jongmans.

Gut-winski, R. et Z. Chmielewski. Contribution ä l'etude
des algues du Kameroun. (Annales de Biologie lacustre. Tome
I. fasc. I. 4 fig. 1906.)

Verff. geben eine Aufzählung einiger für Kamerun neuen
Arten. Neu beschrieben werden Brebissonia Nordstedti und Cysto-

pleiira Kanievunensis. Im ganzen werden von Verff. als neu für
Kamerun angegeben 1 Floridee [Batrachospermuni nionilifonne

Roth), 9 Chlorophyceen und 44 Arten und 5 Varietäten von Diato-

meen. Die ganze bis jetzt bekannte Algenflora Kameruns enthält

nach den Angaben der Verff.: 3 Florideen, 41 Chlorophyceen mit
2 Varietäten, 33 Cyanophyceen und 44 Diatomeen mit 5 Varietäten.

Jongmans.

Merlin, A. A. C. E., Note on new diatom structure. (The
Journal of the Quekett microscopical Club. Ser. 2, vol. X, n*^. 60.

London April 1907. p. 83—86.)
The author has succeeded in finding a diatomic structure which

has not hitherto been recorded, and he describes the details obser-

ved in species of Melosira, Hyalodiscus j AuliscuSj Coscinodisciis , and
Triceratium. The structure in question consists of a verj^ fine delicate

lacework, which covers the central area of some species, and the

process caps of others. The author also took dark-ground photographs
of two different forms of Traceratinm novae selandicae X 490. He
describes his apparatus, lenses, etc. ;E. S. Gepp.

Toni, A. de, Intorno al ,,Sargasstan lunense'''' del Caldesi. (Atti

Soc. Nat. e Mat. di Modena. 4. IX. p. 6. (1907.)

Apres avoir fait l'historique des Sargassmn lunense Cald.. lini-

foliuin (Turn.) Ag. et Hornschnchii Ag. et ^pres les avoir soigneu-
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sement compares entre eux, l'auteur montre que les Algologues qui
se sont occtipes du 5. hinense ont mal interprete sa place sj'stema-
tique. D'apres lui, le S. hinense n'est ni une espece autonome ni

une entite voisine du 5. linifoliu7n, mais plutöt une forme elancee
du S. Honischuschii. R. Pampanini.

Barbier, M., Travaux de la Societe mycologique de la Cöte-
d'Or. (Bull. Soc. mycol. de France, XXIII. p. 28—32. 1907.)

L'auteur Signale des formes de passage entre le Russula vires-

cens et le Russula lactea Quelet. Cette derniere espece doit donc
gtre supprimee. P. Vuillemin.

Bernapd, Ch., TTne interessante Phalloidee de Java, Clathrella

Treubii n. sp. (Annales du Jardin botanique de Buitenzorg II™e.

Serie. Vol. V. 1906.)
L'auteur donne la description d'une espece de Clathrella de la

famille des Phalloidees, qu'il compare ä toutes les autres nommees
pour l'ile de Java et qu'il considere comme une espece non decrite

ä laquelle il a donne le nom de Clathrella Treubii.

Le Champignon semble etre tres rare. II est tres tragile et repand
une odeur epouvantable. J. Westerdijk.

Bresadola, J., Fungi javanici lecti a cl. Prof. E. Heinricher.
;Annales mycologici. V. p. 237—242. 1907.)

Als neu werden folgende Arten beschrieben:

Mycena digitalis Bres. an gallentragenden Blättern, Hygrophorus
croccophylhis Bres., Crepidottcs aurantiacus Bres., Polystictiis innhri-

nelliis Bres., Thelephora viridula Bres., Hypoxylon Heinricheri Bres.,

Hypocrea Solmsii Fisch, var. corniformis Bres., Midotis Heinricheri

Bres., ausserdem gibt Verf. ergänzende Beschreibungen zu einigen
schon bekannten Arten. Neger (Tharandt).

Deventep, W. van. De dierlijke vijanden van het suikerriet
en hunne parasieten. (Handboek ten dienste van de suiker-

riet-cultuur en de rietsuiker-fabricage op Java. IL deel. Amsterdam,
J. H. de Bussy. XII, 298, XII pp. 42 pl. et 71 ligs. dans le texte.

1907.)

Cet ouvrage magnifique, du ä la munificence des „vereenigde
proefstations voor suikerriet in West- en Oost-Java", s'occupe minu-
tieusement des ennemis animaux et des parasites de la canne ä

Sucre. L'auteur passe successivement en revue les divers types de
cette armee d'etres nuisibles ä la plante precieuse, qui comprend des
Mammiferes {Macaais cynomolgusl^., Semnopitheciis jnatcrns Cnvier,
S. pyrrhus Horsf.

,
Pavadoxurus hermaphroditus Fall.

,
Sciurus notatus

Bodd., Mus Alexadrinus Geoffr.
,
M. decutnanus Fall., Hystrix java-

nica Cuv., Sus vittatus Müll., 5. verrucosus Müll, et Schleg.), des
Oiseaux [Dendrocopus analis Horsf., Jyngipicus auritus Eyt., Plo-

ceus nianjar Horsf., F. atrigula Hodgs.) beaucoup d'Insectes,
parmi lesquels des Coleopteres {Apogonia destructor H. Bos, A. Rit-

semae Sharp., Heteronychus tnorator F?, Oryctes rhinoceros L., Xylo-

trupes gideon L., Anomala aerea Perty, A. sp.?, Adoretus umbrosus
Fabr., A. sp.? Holdrichia leucophtabna Wied., Aphonisticus consan-

guineus Ritsema, A. Krugeri Ritsema, Holaniora picescens Fairm.,
Opatrum acutangulurn Fairm., O. depressum F., Hypomeces unicolorF.
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Xyleborusperfoj'misWo\\.
, Hispa sp. ? Hispella Wakkeri Zehnt.), des Lepi-

dopteres {Cylloleda L., Mycalesis niineus L., Discophora celinde StolL,

Pamphila aitgias L. . P. dura Kollar., Hesperia philhio Möschler.,
H. mathias Fabr., H. conjuncta H. S., Leucophlebia lineata Westw.,
Phissama mterrupta L.

,
Dreata petola Moore, Psalis sectiris Hübn.,

Phalera comhusta Moore, Eitproctis minor Snell., E. flnvatn Cram..
Laelia subriifa Snell., Procodeca adara Moore, A/oa socrus Hübn.,
Leucania Loreyi Dmp., L. iinipinicta Haw.

,
Sesaniia nonagrioides Lef.,

var. albiciliata Snell., Spodoptera Mauritia Boisd., S. pecteii Guen.,
Agrotis interjectionis Guen., Reinigia frugalis Fabr., Acidalia sp.?

Botys coelasnlio Walk., Cnaphalocrocis bifurcalis Snell., ScirpopJiaga
intacta Snell., Chilo infuscatellus Snell., Diatraea striatalis Snell., Grapho-
litha schistaceana Snell., Cosmopteryx pallifasciella Snell., Opogona diini-

diatella Zeller), des Dipteres (7/^z//« ? sp., Phytomysa sp. ?), des R3'nchotes
{Colobathristes saccharicida Harsch., Periscopus munduhcsBreddin., Phe-
nice maculosa Westw., Dicranotropis vastatrix Breddin., Eiimetopina
Krügen Breddin., Aphis sacchari Zehnt., A. adiista Zehnt., Oregnia
lanigera Zehnt., Tetraneura lucifiiga Zehnt., Aleiirodes Bergi Sign.,
A. longicornis Zehnt., A. lactea Zehnt., Dactylopino ? sp., Lecaniurn

Krügeri Zehnt., Aspidiotus Sacchari caidis Zehnt., A. sp. II, Chio-

naspis saccharifolii Xehnt.
,
C. depressa Zehnt, C. m-adiioiensis Zehnt.

,

C. tegalensis Zehnt., C. sp. V., Gen. et sp.?), des Orthopteres {Try-
xalis sp. I, T. sp. II, Epacroinia tamidus F., TrilopJiidia annidata

Thunb., T. cristella Stäl., Oedaleus niarmoratus Thunb., Atractomor-

pha cremdata F., A. psittacina de Haan, Oxya veloxF., 0. sp.?, Acri-

dium roseum de Geer, A. Zehntneri Krauss, A. luteicorne Serv.
,

A. aernginoswn L.
,
EWnaea chloris de Haan, Phaneroptern sp.?,

inecopoda elongata L. , Liogrylliis bimacidatus de Geer, Gryllotalpa
africana Palis. de Beauv., Termes sp. div.

, Heliothrips striatoptera

[Kobus], Physopus sexudatus Zehntner, Oxythrips binervis [Kobus],
Parthenothrips? Kohusi nov. sp., Steuothrips ? Zehntneri nov. sp.,

Thrips sacchari Krüger, T. serrata Kobus, T. mimita nov. sp.,

Phlooothrips Lucasseni Krüger), des Arachnoides {Tetranychus
exsiccator Zehnt., Tarsongniiis Bancrofti Michael), un Crustace
{ParateJphusa maculata de Man) et enfin des \ er?,{Dorylaim2tss^.} ,

Tylenchus sacchari Soltwedel, Heterodera radicicola Greef. Müller et

H. javanica Treub.) Pour chacun de ces types, on trouve une

description de l'animal et de ses degäts. De belies planches coloriees

ainsi que de nombreuses photographies donnent ä ce livre une grande
utilite" pratique. Henri Micheels.

Mangin et Hariot. Sur la maladie du Rouge du Sapin pec-
tine dans la foret de la Savine (Jura.) (Bull. Soc. m5^col.

France, t. XXIII. p. 53—68, avec figures.)

Cette etude est un developpement illustre de la note resumee
precedemment (Bot. Centralbl. 105. p. 116.) P. Vuillemin.

Patouillard, N., Champignons nouveaux du Tonkin. ^Bull.

Soc. mycol. France, t. XXIII. p. 69-79. PI. VIII. 1907.)

Parmi les Champignons recoltes dans differentes regions du
Tonkin par la mission scientilique permanente en Indo-Chine,
Patouillard a distingue 20 especes nouvelles, dont l'une constitue un
nouveau genre. II donne la description de ces especes et rapporte,
en outre, au genre Hymenochaete Lev. le Thelephora nigricans Lev.

{Stereum nigricans Sacc.)
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Le nouveau genre Dendrosphaera est represente par le D.
EherJiardti n. sp. et constitue un groupe particulier se rapprochant
des Ouygena et des Trichocoma. Le stipe, beaucoup plus developpe
que chez les Oiiygena, forme une colonne coriace, non carbonacee,
implantee dans le sol par une racine rameuse, divisee vers le

sommet en courtes branches qui söiit terminees par des receptacles
arrondis. La trame du stipe se continue dans chaque receptacle

jusqu'au voisinage du sommet; mais dans la portion superieure eile

est creusee d'espaces cuneiformes inegaux, moins proi'onds que les

alveoles des Trichocoma. Ces cavites sont remplies d'asques dont les

plus äges sont situes vers la peripherie. Les asques, arrondis ou
ovoides, mesurent 20—27 X 30—50 u et contiennent 8 spores deve-
nant jaunätres, primitivement rondes et lisses, de 8—10 a de
diametre.

Comme especes nouvelles, Patouillard decrit: Plectania gelati-

iiosa, remarquable par sa couleur noire et par la nature gelatineuse
de sa trame; Ciavaria mira, intermediaire entre C. ßstnlosa et C.

pistillaris\ Corticium geochrouni, reconnaissable ä sa trame blanche
et stratifiee, surmontee d'un hymenium ocrace; Stereiini aratian,
voisin de 5. priiiceps et de S'. subpileattim\ Veluticeps Phii

, analogue
ä V. Berkeleyi\ Polyporus violaceo-inaculatus , comparable ä P. pori-

pes] Leiicoporiis prostratiis, analogue ä L. amiularis, mais plus

mince, moins charnu et blanchätre; Lenzites cyclogramnia ,
ressem-

blant ä L. ßaccida et ä L. Berkeleyi\ Hexagona phaeopora se distin-

guant CCH. temiis et d'^. polygramnia par sa trame zonee; PheUiniis

stabttlorinn, espece voisine de Ph. scruposus\ Uiigidiiia volvata (Peck)
var. plenrostoma\ Ganoderma ßexipes, differant du G. niitans par
ses tubes courts et ses spores lisses, ä peine colorees; Coniophora
Hajwieiisis, voisin de C. piiteana\ Leiitiuits holophaeus, bien carac-

terise par sa couleur brune, son chapeau sessile, dimidie, longue-
ment strie en avant; Favohts Eberhavdti ; Collybia Demangei; Flam-
muta HaMoiensis; Nematoloma caendescens

,
distinct du N.fascicidare

par ses lames bistre-lilacin et par sa chair bleuissante; Lepiota De-

m,angei, voisin de L. cristata et de L. semimida. P. Vuillemin.

Patouillard, N., Le. Ratia, nouveau genre de la serie des

Caidoglossum. (Bull. Soc. mycol. France, t. XXIII. p. 50—52. avec

figures. 1907.)

Le nouveau genre Le Ratia Pat., fond^ sur les caracteres

d'une espece, Le Ratia similis, recoltee par Le Rat en Nouvelle-

Caledonie, est une Hymenogastree ressemblant au premier aspect
ä certaines formes de Secotium erythrocephaliim ,

eile en a la cou-

leur rouge sombre, le stipe grele et cylindrace; mais ce stipe,

creux, penetre dans la gleba sous la forme d'une columelle tres

courte. La gleba remplit toute la cavite revetue par le mince peri-

dium; eile est ferme et creusee de logettes petites et regulieres.

Les spores ovales, ä paroi mince et lisse, päles, mesurent 10—12

X 6—8 .a. Le Champignon ä 2—3 cm. de large avec un stipe de

1,5 cm.
Le genre Le Ratia est bien different des Secotium qui ont le

stipe et le peridium en continuite de tissus. II presente au contraire

d'etroites affinites avec le genre Cauloglossiim qui est deplace parmi
les Secotiaceae, car la columelle, tout en s'elevant jusqu'au sommet
du receptacle, n'est pas en continuite avec le peridium. La serie

des Caidoglossum comprend deux genres ä columelle traversant la
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plus grande partie de la gleba; ce sont: Catdoglossum ä peridium
persistant et Gyinnoglossitm ä peridium evanescent ou nul. Elle

comprend en outre le genre Le Ratia ä columelle limitee ä la por-
tion inferieure et probablement le genre Clavogaster oü la columelle

parait etre nulle. P. Vuillemin.

Patouillard, N., Quelques Champignons de l'Afrique occi-

dentale. (Bull. Soc. mycol. France, t. XXII. p. 80—85. 1907.)

Parmi les especes rapportes par Boue de la Guinee fran-

^aise, Patouillard decrit comme nouvelles: Hexagona Boiieana,
voisin d'^. variegata dont il differe par sa taille plus petite et ses

alveoles plus grands; Coriolus (Ivpex) albo-fusais ,
different du C.

albo-cervimis par ses aiguillons, isoles au centre, reunis ä la peri-

pherie par des veines etendues principalement dans le sens circulaire

et indiquant une origine poree; Fimalia Bouei, espece ä pores tra-

metoides intermediaire entre Fiinalia et Coriolus.

Les suivantes ont ete recoltees au Soudan par C hu de au. Ce
sont: Leptoponis asperiihis, voisin de L. anebus; Trnnietes nitidida,

ressemblant aussi au Leptoponis anebtis^ mais differant par sa marge
non aigue et ses pores plus grands; Coriolus Chudoci, espece affine

ä Cdutescens] Xanthochroiis rudis^ tres voisin de X rimosicSy mais

ä port de Phellinus igniarius\ Xerotits luteohis, colore en jaune
citrin et ressemblant par son port aux formes pleuropodes de X
Rawakeiisis] Tylostoma Chudoei, espece robuste, caracterisee par la

base tomenteuse qui entoure le tiers inferieur du peridium comme
d'une cupule epaisse; Hinnaria mimitula., petite espece etablissant

le contact des Humaria avec les Pythia et les Sarcoscypha.
P. Vuillemin.

Rytz, W., Beiträge zur Kenntnis der Pilzflora des Kien-
thales [Berner Oberland]. (Mittheilungen der naturforschenden
Gesellschaft in Bern aus dem Jahre 1907. 168. S«.)

Die vorliegende Aufzählung der Pilze, welche der Verf. in

Kienthal im Berner Oberland gesammelt hat, zeigt, wie zahl-

reiche Arten von parasitischen Pilzen in einem relativ beschränkten
Gebiete der Alpenkette vorkommen können. Die Gruppen, welche
dabei vor Allem berücksichtigt wurden, sind die Chytridiaceen und
die Uredineen. Für erstere hat der Verf. eine Anzahl neuer Formen
aufgestellt, welche an anderer Stelle (Centralblatt für Bacteriologie,
IL Abth. 1907) beschrieben worden sind, nämlich: Synchytriiim

infestans auf Hutschinsia alpina und Thlaspi rotundifoliuni, S. infes-

tans f. sp. alpicola auf Anthyllis vulneraria (ausserhalb des Kien-
thales noch auf Hippocrepis und Lotus) S. infestans f. sp. Galii auf

Galium asperum var. anisophyllum , S. Saxifragne auf Saxi/ragaarterij
Androsace chaniaejasnie, Ranuncidiis montanus? und Hutschinsia

alpina, S. vtdgatum auf Campanula Scheudeseri und Phyteutna hemi-

sphaericmn ; vielleicht gehört zu letzterem auch ein Synchytriiim auf

Homogyne alpina.
Aus den Uredineen heben wir besonders hervor: Pucciyiia albu-

lensis auf Veronica aphylla, P. Cainpamdae auf Campanula pusilla,

vielleicht von den übrigen P.Campanulae zu trennen, P. Volkartiana

auf Androsace chamaejasrne.
Werthvoll ist es, dass für die einzelnen Standortangaben auch

die Höhe über Meer beigefügt wird. Ed. Fischer.
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Sartory, A., Cryptococcus salmoneus n. sp., levure chromogene
des sucs gastriques hyperacides. .(Bull. Soc. m3^col. France,
t. XXIII. p. 28—38. 1907.)

L'auteur decrit las caracteres que prend, dans les divers milieux
utilises en bacteriologie, la levure qu'il a decrite anterieurement
(voir Bot. Centr. CII, p. 414 et CIV, p. 315.) P. Vuillemin.

Sartopy, A., Etüde bibliographique et biologique deVOidium
lactis. (Bull. Soc. mycol. France, t. XXIII. p. 39— 49. av. figures.
1907.)

Description de VOidmm lactis dans divers milieux. Le sulfate de
cuivre ne fait pas sentir son action au-dessous de la concentration
de 1:3000; il arrete tout developpement au-dessus de 1:200. Entre
ces extremes il exerce une action retardatrice ou modificatrice. Dans
un bouillon pepto-glycose et glycerine VOidiimi lactis ne tolere pas
une acidite superieure ä 1 : 300 en poids d'acide chlorhydrique.

P. Vuillemin.

Sartory, A., Etüde biologique de Cryptococcus {Saccharomyces)
glutinis Eres (Kütz). (Bull. Soc. mycol. France, t. XXIII. p. 87—
89. 1907.)

Description des cultures de ce Champignon. P. Vuillemin.

Sartory, A., Recolte et emploi de VElaphoniyces granulatus.
(Bull. Soc. mycol. France, t. XXIII. p. 86. 1907.)

Ce Champignon est utilise ä Wangenbourg, dans les Vosges
alsaciennes, pour la nourriture des Porcs. II est refuse par le

Cheval, le Chien, le Lapin, le Cobaye. P. Vuillemin.

Sonntag, P., Der Orlean, ein neues Mittel zur Färbung der
verkorkten und cuticularisierten Membranen. (Zeitschr. f.

wiss. Mikrosk. XXIV. p. 21. 1907.)

Als Reagens für verkorkte Lamellen und für die Cuticula emp-
fiehlt Verf. eine alkoholische Lösung des Orleanextractes (Extract.
Orleanae spirit. spiss.). Die verkorkten Zellwände von Cytisus La-
burnian sind nach \— 1 stündiger Einwirkung schön orangegelb
gefärbt; das Periderm von Betida nimmt die Tinktion nach \ Stunde,
Kork von Sambucus, Ribes und Qnerciis stcber innerhalb von 24

Stunden an. Zur Harz- und Oelfärbung eignet sich der Orleanextract,
wenn er als Lösung in Essigsäure angewandt wird.

Freund (Halle a/S.).

Studnieka, F. K., Wie kann man im Sehfelde des Mikro-
skopes zwei verschiedene Praeparate gleichzeitig zu
sehen bekommen und gleichzeitig projizieren? (Zeitschr. f.

wiss. Mikrosk. XXIV. p. 34. 1907.)

In einer früheren Arbeit hatte Verf. (Zeitschr. f. wiss. Mikrosk,
XXI. 1905. p. 432; Ref. im Bot. Centralbl. 99 p. 179) gezeigt, dass
man von einem Objekte, welches sich unterhalb des Abbe'schen
Kondensors findet, in der Nähe des Niveaues des Mikroskoptisches
ein verkleinertes Bild erhält, das man durch das Linsensystem des
Tubus beobachten kann. Das Objekt wird zu diesem Zweck auf
einem verschiebbaren Objekttische zwischen Beleuchtungsapparat und
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Spiegel angebracht. Um nun mit demselben Mikroskop gleichzeitig
ein zweites Pnäparat beobachten zu kommen, bringt Verf. einfach
das zweite Objekt auf den gewöhnlichen Mikroskoptisch. Das Ni-

veau des realen Bildes des unteren Prüparates kann man durch

Annäherung oder Entfernung des unteren Objekttisches zum Ver-

gleich beider Präparate passend einstellen. Freund (Halle a/S.).

Anonymus. Moss Exchange Club. Report for the year 1907.

(York: printed by Coultas and Volans, Little Stonegate 1907.

p. 233—2ö6.)

This is the twelvth annual report of the club, and the greater
part of it is occupied with an enumeration of the exchange-specimens
distributed among the members of the club, together with a number
of critical notes upon the specimens. It is announced that the ^loss
Census Catalogue, delayed by the illness of Prof. T. Barker-,
will be published in a few weeks. A. Gepp.

Dixon, H. N., A new British moss [Fissideiis nlgarviciis Solms).

(Journal of Botany. XIV. London: June 1907. p. 237—240.)

The author records the discovery of this moss in England,
collected by G. B. Savery on red sandy shale near Exeter in the

early spring of this year. Various authors have referred F. nlgarviciis
to F. iuciirvits, F. pusillns, F. viridiihis and other species. Mr. Dixon
shews that it is distinct from these three species and also from F.

intralirnhntus ; that it exhibits more similarity to F. Orvü — an immi-

grant of the Glasnevin garden — but is distinguished by certain

leaf-characters; and finally that it is identical with F. Sardagnaij
to judge from Venturi's description of that species, save in the

one character of the sculpturing of the spores. A. Gepp.

Paris, E. G., Muscinees de l'Asie Orientale. (5^ article). (Revue
bryologique. 1907. p. 29—33.)

Eine kleine Sammlung, von Dr. Eberhardt bei Langbian in

Annam zusammengebracht, lieferte dem Verf. folgende Novitäten:

Schlotheivnia cnlycina Broth. et Par. n. sp. und Macromitrimn
lorifoUnm Par. et Broth. n. sp., letztere Art. aus der V^erwandtschaft
von M. Bhirnei, M. lo)igicaule und M. longipihnn.

Geheeb (Freiburg i. Br.).

Paris, E. G., Muscinees de TAsie Orientale. (6^ article). (Revue
bryologique. 1907. p. 41—49.)

Vorliegende neue Sammlung der Dr. Eberhardt, in Annam
meist zwischen 1400 und 1500 m gesammelt, ergab folgende neue

Species:
Microdiis annamensis Par. et Broth. n. sp., mit M. pomiformis

(Griff.) Besch. verwandt, Cantpyloptcs <7;m<7w^ws/s Par. et Broth., n. sp.,

aus der Verwantschaft der C. flexuosus, Macromitrium aurantiacum
Par. et Broth. n. sp., Entosthodon Eberhardti Broth. et Par. n. sp.,

durch zweihäusigen Blütenstand ausgezeichnet, Endotrichella {Pseiido-

Meteoriopsis sect. nov.) Eberhardti Broth. et Par. n. sp., durch den

Meteoriopsis-lÄohitViS, sehr eigenartig, Pterobryopsis subacuminata
Broth. et Par. n. sp., mit Pt. cCciiminata (Hook) Broth. nächst ver-

wandt, Rhaphidostegium iiido-sineiise Broth. et Par. n. sp. , Semato-
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phylluin microthecium Broth. et Par. n. sp, , mit den kleinsten Sporo-
gonen der Gattung, Isopteryghmi annaniense Broth. et Par. n. sp. ,

mit /. albescois Schwgr. ,
zu vergleichen ,

/. Eherhardti Broth. et Par.

n. sp., vom Habitus eines kleinen Plagiotheciiim iindulatiini, Stere-

ophylluni pygniaeum Par. et Broth. n. sp., eine Miniaturform des
St. nitens Alitt. gleichsam darstellend, Bassania asperrima Steph.
n. sp. und Plagiochila Eherhardti Steph. n. sp.

Geheeb (Freiburg i. Br.).

Plitt, C. C, Wehera sessüis and ants. (The Bryologist. X. p. 54—55.

May, 1907.)

Several observations indicate that Webera sessßis is subject to

depredation b}' ants, the capsules and spores being attacked and
eaten. Maxon.

Rompel, J., Die Laubmoose des Herbariums der Stella
Matutina. I. Teil. (16. Jahresbericht des öffentlichen Privatgymna-
siums an der Stella matutina zu Feldkirch in Vorarlberg für das

Schuljahr 1906/07. p. 52—62. Feldkirch 1907, im Verlage der Anstalt.)

Im vorliegenden Teile zählt der Verfasser diejenigen Moose
auf, die er und A. Luisier in Vorarlberg bezw. Tirol gesam-
melt haben und die zum allergrössten Teile im Dalla-Torra— Sarn-
thein'schen Werke über die Moose von Tirol etc. bereits publi-
ziert wurden. Hiebei werden einige Bemerkungen gemacht. Ausserdem
werden berücksichtigt: 1. eine recht alte kleine Moossammlung von
Laubmoosen (ohne Standortsangaben, ohne Zeitangabe und ohne den
Namen des Sammlers), 2. eine Moosaufsammlung aus dem südlichen

Baden (besonders im Wütachtale), gesammelt von Br. (eine vorläufig
unbekannte Person), 3. Moose, vom Verfasser bei Valkenburg in

der holländischen Provinz Limburg gesammelt, 4. eine kleine Zahl
von Arten aus dem nördlichen Amerika und Europa mit Grön-
land, erworben vom Kopenhagener bot. Tauschverein und 5. Exsic-

catenwerke (Kerner's flora et exs. Austro-Hungarica und Bauer's

Br}'Otheca Bohemica). Im zweiten Teile werden viele Arten aus

Vorarlberg, Tirol, der Schweiz, ferner brasilianische und ostindi-

sche Laubmoose, die insgesamt noch nicht publiziert worden sind,

später in dem oben abgegebenen Jahresberichte veröffentlicht werden.
Matouschek (Wien).

Theriot, I., Grimniia Diipreti, n. sp. (The Bryologist. X. p. 62—63.

plate 8. July, 1907.)

The author describes and figures Grimmia Dupreti, n. sp. from

Oka, near Montreal, Quebec, Canada, coUected b}' H. Dupret,
n*^. 95. It is compared with G. atricha Kindb. "from which it is

easily distinguished by its revoluted leaves, its smaller capsule, its

longer seta and its peristome with red teeth." Maxon.

Theriot, J., Mousses du Spitzberg. (Revue bryologique 1907.

p. 36—37.)

Im Sommer 1906 brachte Dr. Lorentz für Verf. einige Moose
von Spitzbergens Küsten mit, unter welchen als interressant er-

scheinen: Ceratodon arcticus Kindb., Wehera sphagnicola Schpr. ,
Mnhim

hymeuophylloides Hübn., Aidacomniiini palustre Schwgr. var. atiriai-

latian Ther. und Hylocomium splendens Hdw. var. gracüiits Boul.

Geheeb (Freiburg i. Br.).
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Underwood, L. M., Concerning Woodwardia paradoxa, a sup-
posedly new fern from Britisii Columbia. (Torrey. VII.

p. 73—76. April, 1907.)

Woodwardia paradoxa Wright, recently (1907) founded on culti-

vated specimens originally from Britsh Columbia, is stated by
the writer to be identical with the common Woodwardia of the
Pacific coast of North America from Guatemala to British
Columbia. This had been described previously b}'' Martens and
Galeotti in 1842 as W. spinulosa and by Brackenridge in 1854 as

W. Chamissoij and since 1900 has been generally recognized by
American writers, under the former name, as abundantly distinct

from the Old World W. radicatis.

Citing the distinctive characters adduced by Brackenridge,
these being in close agreement with those given by Wright as

separating the British Columbia "new species" from W. radicans,
the writer enters a strong plea against the needless multiplication
of Synonyms by the careless redescription as "new" of species that

have previously been described, — emphasizing the importance of the

study of type specimens and a knowledge of type localities. Maxon.

Reynier, A., Les Chenopodiimi amaranticolor Coste et Reynier
et Chenopodiitm pediinculare Bertoloni, dans les Bouches-du-
Rhone. (Bull. Soc. Bot. France. T. LIV. p. 178—183. 1907.)

Sous le nom de Chenopodiimi amaranticolor Coste et Rejmier,
l'auteur decrit une espece nouvelle, exotique d'origine inconnue,
decouverte aufrefois par Honore Roux sur les terrains vagues des
environs de Marseille, ä Saint-Giniez oü eile est aujourd'hui
bien naturalisee. Au meme Heu croit le Ch. pediinculare Bert. {Ch.
albutn L. var. pediinculare), auquel Roux assimila l'espece prece-
dente. J. Offner.

Rosa, F. de, La flora vesuviana e l'eruzione dell' aprile
1906. (Bot. Soc.Naturalisti Napoli. Ser. K Vol. XX. p. 132—153. 1907)).

L'auteur montre quelle a ete l'influence de la derniere eruption
du Vesuve (avril 1906) sur la Vegetation des districts qu'elle a at-

teints. Dans la zone des lapilli la Vegetation a souffert davantage
non seulement ä cause de la chute de materiaux grossiers, mais
aussi ä cause de la chute d'eaux caustiques. Par contre dans la

zone des cendres, la Vegetation a mieux resiste: plusieurs plantes

percent dejä la couche de cendre qui les a enfouies, meme lorsqu'elle
est relativement epaisse, et d'autres essaient de se fixer ä la surface

de la couche ä mesure que les pluies dissolvent et entrainent les

sels solubles deleteres.

L'auteur enumere les plantes qu'il a remarquees dans la region

ravagee par l'eruption en montrant pour chaque espece quels sont

les dommages qu'elle a subis et resume ses observations en groupant
les degats en trois categories:

1° Degats mecaniques: enfouissement, trauma des parties

aeriennes, brisements, fractures, distorsions, meurtrissures.

2*^ Degats physico-mecaniques: alterations dans l'echange

respiratoire , desequilibre de la temperature entre le milieu ambiant

hypoge et le milieu ambiant epige.
30 Degats physiques: action caustique produite par les eaux

acides et par l'exces des chlorures dans le terrain, ayant entraine

la Plasmolyse des racines et des feuilles. R. Pampanini.
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Mlchr, R., Von der Hainbirke {Betiila lenta). (Oest. Forst- und
Jagdztng. XXV. p. 212—213. Mit 2 Photogr. 1907.)

Zwei sehr gelungene Bilder dieses auf dem europäischen Kon-
tinente selten gezogenen Baumes, die deutlich die charakterischen
starken zahlreichen und bänderartigen Rindenrisse zeigen. Deshalb
ist die Aufnahme dieser Habitusbilder in Lehrbücher sehr zu emp-
fehlen. Standort: Schlossgarten zu Brennporitschen bei Pilsen,
320 m. über d. Adria. Matouschek (Wien).

P., Eine tausendjährige Eibe {Taxus bacata) in Krain. (Oest.
Forst- und Jagztng. XXV. p. 219. Mit 1 Photogr. 1907.)

In jeder Zeitung, in fast jedem Jahrbuche eines wissenschaftli-
chen Vereines lesen w4r von alten Eiben. Wohl keine aber erwähnt
eine grössere als die oben genannte, deren Dimensionen folgende
sind: Stamm 2,2 m. hoch, 1 m. stark, spannrückig, in der Richtung
der Bora geneigt; Teilung des Stammes in 20 starke Aeste; Schei-
telhöhe 11 m., die elliptische Krone 11 bezw. 15 m. in Durch-
messer; ihre Schirmfläche rund 130 m-; die stärksten Aeste haben
bis zur Verzweigung eine Länge von 2—3 m. und einen Diameter
von 18—20 cm. Jährlicher Zuwachs 0,75—0,80 mm. im Stamme,
daher das berechnete Alter 1250—1340 Jahre. — Bezüglich des
Standortes: Vor dem Kirchentore der Ortschaft Stranje (660 m.),

\\ Wegstunden von der Stadt Adelsberg entfernt. Im benachbar-
ten Nanosgebirge (Karstgebiet) gibt es eine grössere JZahl von
Eiben. — Die Photographie dieses sicher interessantesten Eiben des
Kontinentes verdiente in den Lehrbüchern aufgenommen zu werden.

Matouschek (Wien).

Seelhorst, C. v,, Apparat zum Füllen von Vegetationsge-
fässen mit Erde. (Journ. f. Landwirtsch. LIV. p. 83. 1906.)

Ungleichmässigkeiten in der Lagerung des Erdbodens in Ge-
fässen sind schwer zu vermeiden, können jedoch gelegentlich die

Ver.suchsergebnisse beeinflussen. Verf. benützt einen Apparat, des-
sen Hauptteil ein an 2 m. hohen Eisenstangen verschiebbarer, am
Grunde durch zwei Klappen verschlossener Einfülltrichter ist. Der
Erdboden wird eingeschüttet, und fällt nach Aufziehen der Klappen
durch ein in der Höhe verstellbares konisches Rohr in das Vege-
tationsgefäss. Das Herabfallen aus stets gleicher Höhe bewirkt eine
sehr gleichmässige Lagerung. Hugo Fischer (Berlin).

Seelhorst, C. v., Untersuchungen über die Feuchtigkeits-
verhältnisse eines Lehmbodens unter verschiedenen
Früchten. (Journ. f. Landwirtsch. LIV. p. 187. 1906.)

Hinsichtlich der Erschöpfung der Bodenfeuchtigkeit wirkt Wei-
zen viel stärker als Roggen, Klee äusserst intensiv, Hafer ebenfalls

sehr stark, Erbsen schwächer, und Kartofteln am schwächsten. Die

Bodenfeuchtigkeit wird sowohl durch die Höhe der Ernten, wie
durch die Menge der Niederschläge beeinflusst, letzterer Faktor
bestimmt jedoch nicht die Höhe der Ernten.

Hugo Fischer (Berlin).

Seelhorst, C. v.. Weiterer Beitrag zu der Frage des Ein-
flusses der Strohdüngung auf die Ernten. (Journ. f. Land-
wirtsch. LIV. p. 283. 1906.)

Häckseldüngung ohne Salpeter hatte in allen Fällen eine Ver-
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ringerung des Ertrages zur Folge, weniger merklich auf fruchtbarem,
humusreichem, als auf armem Sand- oder Lehmboden. Die Schädi-

gung ist grösser bei tiefer Unterbringung des Häcksels.
Mit Salpeter zugleich gegeben, hatte Häcksel auf fruchtbarem

Boden eine Ertragssteigerung bewirkt; schädlich war er: auf Sand
bei flacher, auf Lehm bei tiefer Unterbringung, auf einem Bunt-
sandsteinboden in beiden Fällen.

Nur auf dem mageren Sand machte sich auch noch im zweiten
und dritten Jahr eine schädliche Nachwirkung der Strohdüngung
geltend, auf allen andern Bodenarten wurde die Schädigung der
ersten Ernte mehr oder weniger ausgeglichen durch Ertragssteige-
rungen im zweiten und dritten Jahre. Hugo Fischer (Berlin).

Wilhelm, K., Kleiner Bilderatlas zur Forstbotanik. (Wien,
Eduard Hölzel. 1907. 5 Kronen.)

Das Buch enthält diejenigen Schwarzdrücke, welche sich in

dem Prachtwerke: G. Hempel und K. Wilhelm „die Bäume und
Sträucher" befinden. Erläuterungen werden beigegeben; ausserdem
folgen im Anhange kurzgehaltene Anmerkungen über die Verbrei-
tung der Holzarten. Auf den Waldbau wird nicht eingegangen.
Deshalb ist der vorliegende Bilderatlas als kein Lehrbuch der Forst-
botanik anzusprechen sondern dient nur als Hilfsmittel für diesen

Zweig der Forstwissenschaft. Da der Preis ein sehr geringer ist bei

gefälliger Ausstattung, wird das Werk sicher überall als instrukti-
ver Behelf gekauft werden. Zu begrüssen wäre es sicher, wenn an
Hand des so schönen ßildermaterials der Verf. den „Bilderatlas" zu
einem kompletten Lehrbuch der Forstbotanik ausarbeiten würde.

Matouschek (Wien).

Perrot, Em. et A. Goris. La fleur de The. (Bull. Sc. pharmacol,
XIV. p. 392—396. 1907.)

Les fleurs de the sont aujourd'hui de consommation courante.
Elles se presentent sous forme de boutons dont quelques-uns ont le

verticille floral externe un peu etale. Le sepale est caracteristique,
avec des poils unicellulaires sur l'epiderme superieur interne, et

entre les deux epidermes de nombreux sclerites. A l'analyse chi-

mique les auteurs ont trouve 2,10 ä 2,18'^/o de cafeine, la fleur etant
dessechee. F. Jadin.

Tarbouriech, J., Les camphriers de la region mediterra-
ne enne. (Bull, de Pharm. Sud-Est. XII. p. 180—183. 1907.)

Les feuilles d'un camphrier cultive en serre au Jardin des
Plantes de Montpellier ont fourni ä la distillation 0,65% de camphre.

F. Jadin.

Personalnaehriehten.
Decede le 24 Oct. M. le Dr. P. Laelimann, Prof. de Bot. ä

rUniv. de Grenoble, ä Tage de 56 ans.

A.usgegeben: lO December löOT.

Verlag yoii Gustav Fischer in Jena.

Buchdruckerei A. W. Sijthoff in Leiden.
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